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LE BONJOUR DU «SOIR»

Quand une entreprise crée la richesse
et inonde le marché national de produits
qu’on a l’habitude d’importer, Destruktor
et ses représentants dans les wilayas,
les fameux DWDN (Délégués de Wilaya à
la Destruction Nationale) s’empressent
de fermer ladite entreprise ou de la
vendre à bas prix !

Destruktor a bradé les richesses
nationales. Il a ouvert grandes les portes
de l’importation. Il est enchanté et le
montre en ricanant à la télé quand les
Tunisiens nous vendent des barquettes
de figues de Barbarie ou que les
Egyptiens placent chez nous des
conserves de fèves écrasées ! Il
convoque souvent les opérateurs
économiques et leur dit qu’il faut
augmenter le chiffre d’affaires des
importations : «Ce n’est pas assez !
Arrêtez les usines, fermez les complexes
industriels, multipliez les barrières
bureaucratiques pour empêcher les gens
d’investir dans la production
industrielle ! Encouragez la spéculation
immobilière et l’importation !»

Les résultats sont flatteurs. Dans le
secteur de la destruction nationale,
aucun autre pays ne peut présenter un
résultat aussi brillant !

maamarfarah20@yahoo.fr
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LA DÉPOUILLE DE CHADLI EXPOSÉE
AU PALAIS DU PEUPLE

L’ultime hommage
PAGE 3

l JEUNES ALGÉRIENS DE 2012

Qui sont-ils
vraiment ?

Les évènements du 5 Octobre
1988 ont été une étape décisive

dans la vie nationale. Si beaucoup
les considèrent comme le
«printemps algérien» qui a précédé
de plus de vingt ans les révoltes
arabes actuelles dans son aspiration
à la démocratie en donnant lieu au
multipartisme et à l’ouverture
économique, d’autres nient un

soulèvement populaire spontané et le
mettent volontiers sur le compte d’un
séisme ayant touché les

soubassements de la République
sous l’impulsion de luttes de clans

au sein du pouvoir. PAGES 5, 6 et 7


